
Prédication Philippiens 1v3-11, le 7 Mai 2017 à Mérignac.

Introduction

Bonjour à tous. Aujourd'hui est un jour spécial. Nous allons élire notre président pour les 5 années à
venir. Ce soir, lorsque les résultats seront donnés, le candidat élu sera une bonne nouvelle pour les
uns, et une mauvaise nouvelle pour les autres. Dans les 2 cas, cet espoir tient au fait que tous nos
concitoyens aspirent à une bouffée d'air fraîche, à un renouveau... à de bonnes nouvelles...

Il y a une bonne nouvelle ! Pour tout le monde, qu'importe le vote et le résultat de ces élections.
C'est que Dieu est souverain, et qu'il aime l'humanité, vous et moi, Français, Américains, Syriens,
et. Le monde entier ! C'est pourquoi il a envoyé son Fils unique Jésus-Christ sur terre vivre comme
un être humain, mourir sur une croix pour prendre à notre place la punition que nous méritons pour
nos péchés, égoïsmes, mensonges, vols, etc. Et Dieu l'a ressuscité, et il revient bientôt pour juger le
monde. Voilà la bonne nouvelle à partager ce soir, demain, et jusqu'à la fin de nos vies.

Mais pour cela, vous allez me dire qu'il faut des années d'étude ou de vie chrétienne... ou qu'il faut
du courage, ou du charisme, ou encore de l'audace, ou du temps... Qui veut écouter cette bonne
nouvelle aujourd'hui ? Je ne veux pas être la risée de mes collègues ou de mes voisins si je leur
annonce ça et qu'ils me disent que ce n'est pas une bonne nouvelle... Je ne vais pas déranger cet
inconnu assis à côté de moi dans le train, je ne vais pas dire un « Dieu vous bénisse » à ce vendeur
de  kébab  ou  à  ce  téléopérateur  qui  veut  me  vendre  son  assurance  ou  un  nouveau  forfait
téléphonique, je vais rester dans ma bulle et faire comme tout le monde. Pas de vague... Bref, ça
c'est le tableau d’aujourd’hui. Mais la bonne nouvelle de Jésus, c'est un raz-de-marée ! Et pour faire
un raz-de-marée il faut des milliers de gouttes d'eau, des gouttes qui se rassemblent et vont dans le
même sens, avec force et puissance, poussées par quelque chose qui est bien plus grand que la
somme de chacune... Le raz-de-marée que Dieu a initié avec Jésus ne s'est pas arrêté après le 1er
siècle, il continue aujourd'hui. Et je t'invite ce matin à découvrir comment en faire partie en nous
rappelant comment nos frères et sœurs de l'église de Macédoine y participaient :

– l'oeuvre de Dieu en eux avait commencé par un appel, qu'ils ont poursuivi en appelant à leur
tour

– l'oeuvre de Dieu en eux leur permettaient de défendre et affermir la Bonne Nouvelle, pour
eux et pour ceux vers qui ils étaient envoyés

– l'oeuvre de Dieu en eux avait  pour objectif la gloire et  la louange de Dieu, du 1er jour
jusqu'au jugement dernier

Continuons donc notre parcours de la lettre aux Philippiens.

1. L’œuvre de Dieu en nous : j'ai été appelé, maintenant j'appelle v3-6

La semaine passée, Todd vous a rappelé le contexte spécial de cette lettre à l'église de Macédoine,

les habitants de la ville de Philippe. Ainsi, pour en reprendre les éléments clés : cette église a été

fondée par Paul lorsque Dieu lui a envoyé en rêve la mission d'y aller (Actes 16). Une ville où il n'y

avait pas assez de Juifs pour avoir une synagogue. Mais il y avait des non-Juifs qui croyaient au

Dieu d'Israël.  C'est vers eux que Dieu envoya Paul, notamment Lydie,  la vendeuse d'étoffes de

pourpre, ainsi l'homme du rêve était en fait une femme ! L'église de Philippe est donc la première

église de non-Juifs. Et alors qu'il est à présent emprisonné et enchaîné à Rome dans l'attente de son
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jugement, Paul leur écrit cette missive après avoir reçu leur aide via Epaphrodite (chap.2).

 Je dis à mon Dieu ma reconnaissance de tout le souvenir que j’ai de vous. 4 Dans toutes mes prières

pour vous tous, je ne cesse d’exprimer ma joie 5 à cause de la part que vous prenez à l’Évangile

depuis le premier jour jusqu'à maintenant. 6 Je suis persuadé que celui qui a commencé en vous

cette bonne œuvre la poursuivra jusqu’à son terme, jusqu'au jour de Jésus-Christ. 

Comment Paul peut-il être joyeux alors qu'il est en prison ? Parce que la joie n'est pas un sentiment

ou une émotion mais un fruit de l'Esprit que Dieu nous accorde. Ainsi cette joie ne dépend pas des

circonstances, et même lorsqu'elles sont les plus défavorables, et que nous oublions toute joie de

vivre, comme le monde pourrait dire, souvenons-nous malgré nos chaînes de ce que Christ a fait à

la croix pour nous : il nous a donné sa vie, et de cette vie jaillit sa joie, sa paix, son amour en nous.

C'est de cette joie dont parle Paul ici, car elle est étroitement liée à l'annonce de l’Évangile. Si tu ne

connais pas cette joie, que tu sois chrétien ou non, abandonnes-toi à Jésus.

Les Philippiens ont été sauvés par Christ, qui a utilisé Paul pour leur annoncer cette bonne nouvelle.

Et dès le premier jour où Lydie et toute sa maisonnée ont accepté le don gratuit de Dieu pour eux,

ils ont à leur tour propagé la bonne nouvelle. Même le geôlier de Paul, lorsqu'il était incarcéré à

Philippe, a accepté Christ avec toute sa famille (Actes 16). Était-ce grâce à Paul ? Certainement pas.

C'est Dieu qui voit et travaille les cœurs. Ainsi, nous restons des outils entre Ses mains pour récolter

les fruits mûrs qu'il a préparés d'avance. C'est Dieu qui produit en nous cette belle œuvre, et qui la

poursuit au travers du processus de sanctification, qui est la ressemblance de plus en plus grande à

Jésus-Christ.  Un jour,  au jour  de Jésus-Christ,  qui  est  celui  du jugement  dernier,  nous verrons

l'accomplissement du travail de Dieu dans nos vies : car Dieu poursuit ce travail jusqu'à son terme

parce  qu'Il  nous  aime  et  qu'Il  tient  ses  promesses,  Il  est  Dieu,  sa  Parole  ne  change  pas !

Contrairement à nos politiques, ou à nous-mêmes, Dieu tient ses promesses, elles sont oui et amen

(ainsi soit-il).

Ainsi, la joie que procure Jésus en nous par l’Évangile et l'annonce de l’Évangile nous poussent

avec Paul à prier avec reconnaissance pour ce que Dieu nous accorde, même dans les difficultés. Je

suis joyeux, je n'ai pas l'impression ou le sentiment d'être joyeux, car Dieu m'a sauvé, j'ai accepté

cette Bonne Nouvelle, et maintenant je suis joyeux lorsque je la partage autour de moi ! Il faut que

je la partage, sinon je ne peux pas connaître entièrement cette joie de Dieu de voir venir à Lui ceux

qu'Il appelle...

L’œuvre de Dieu en moi a commencé bien avant ma conversion, et se poursuit aujourd'hui. J'ai été

appelé,  à  mon tour j'appelle les autres...  je ne peux pas garder  cette  Bonne nouvelle pour moi

uniquement. Et je ne suis pas seul dans ce travail. Dieu me dirige et nous dirige ensemble : nous

formons le raz-de-marée dont l'épicentre est la mort de Jésus à la croix et le témoignage de sa

résurrection !

Ce qui nous amène aux versets suivants.
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2. L'oeuvre de Dieu en nous : ensemble réunis par la même grâce, pour défendre et 

affermir l'Evangile v7-8

Lorsque Paul poursuit le début de sa lettre, voici ce qu'il dit aux v7-8 :

7 Il  est  juste que je pense cela de vous tous parce que je vous porte dans mon cœur,  vous qui

participez tous à la même grâce que moi,  aussi  bien dans ma détention que dans la défense et

l'affermissement  de  l’Évangile. 8 En  effet,  Dieu  m'est  témoin  que  je  vous  chéris  tous  avec  la

tendresse de Jésus-Christ. 

Paul avait une vraie affection pour l'église de Philippe, car ils les connaissaient réellement bien. Ce

n'est pas comme sa lettre à l'église de Rome, qu'il n'a jamais rencontrée. Il sait que les chrétiens de

Philippe ont la vie de l'Esprit en eux, Paul, eux et nous aujourd'hui partageons la même grâce, le

même cadeau immérité, celui de la vie de Jésus donnée pour nous par l'amour de Dieu le Père pour

sa création. Lorsque nous parlons de Jésus à quelqu'un, lorsque nous le voyons venir à Christ, le job

n'est pas terminé pour nous, comme Paul, il nous faut continuer à prier pour eux, passer du temps

avec eux, avec tout l'amour que Dieu nous donne pour eux. Ça c'est affermir l’Évangile !

Ce n'est pas nous qui faisons grandir l'église, mais c'est Dieu, qui se plaît à nous utiliser pour cela.

Nous ne sommes plus seuls, nous avons la joie d'être en famille et d'apprendre les uns des autres à

demander pardon, à pardonner, à partager, à se soumettre les uns aux autres. Nous apprenons à

défendre notre foi (partage de nos expériences, études de la Parole de Dieu) et nous travaillons

ensemble dans le champ de la moisson que Dieu a préparée (mise en pratique), ici à Mérignac ou là

dans vos déplacements ou encore là où nous implanterons une nouvelle église, un nouvel étendard

de Christ.  C'est  de tout  cela  dont  parle  Paul  dans  ces  2  versets  7-8.  Et  bien  sûr,  l'entraide  se

manifeste également par un soutien financier.

Comme l'indique le livre de Randy Alcorn, le principe du trésor, une des clés de ce trésor est la

suivante : lorsque Dieu augmente mon salaire, ce n'est pas pour que j'augmente mon niveau de vie,

mais pour que je puisse augmenter mon niveau de libéralité, mes possibilités de donner plus et à

plus de monde !

Je rappelle à notre mémoire la possibilité de faire encore aujourd'hui des promesses de don par la

foi. En quoi cela consiste-t-il ? C'est de vouloir soutenir une œuvre missionnaire, en demandant à

Dieu de pourvoir à l'argent que vous souhaitez donner mais que vous n'avez pas. C'est la foi en

action ! Alors nous ferons comme les Philippiens avec Paul, qui s'étaient engagés dans le soutien de

Paul, cf Philippiens 4v14-15. Sachez toutefois que la reconnaissance de ceux que nous soutenons

n'est pas un objectif, ni la reconnaissance de Dieu pour ce que nous donnons... L'amour que Dieu

leur donne pour nous et que Dieu nous donne pour eux, ça c'est ce qui compte vraiment, c'est ce qui

est  immuable,  qui  ne change pas  et  qui  n'est  pas  lié  à  la  somme de ce que nous donnons ou

recevons. 

Il nous faut donc donner par amour et avec amour pour contribuer à l’œuvre de Dieu en nous, et en
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les autres. Cela contribuera évidemment à la défense et l'affermissement de l'évangile, soit dans

notre propre partie du corps de Christ, soit dans une partie éloignée, qu'importe la distance.

Réunis par la même grâce, contribuons ensemble à l'action de Dieu pour poursuivre l'annonce de la

bonne nouvelle !

3. L'oeuvre de Dieu en nous : l'amour produit le fruit pour la gloire de Dieu au dernier 

jour v9-11

Enfin, pour que tout se fasse selon la volonté de Dieu, il est de notre devoir de prier les uns pour les
autres,  surtout pour la proclamation de l'évangile dans notre quotidien.  Si nous souhaitons voir
l’œuvre de Dieu et l'avancée de son royaume, nous devons prier. Alors, que demande Paul dans ses
prières pour les Philippiens ? Lisons v9-11 :

9 Et voici ce que je demande dans mes prières: c’est que votre amour augmente de plus en plus en

connaissance et en pleine intelligence 10 pour que vous puissiez discerner ce qui est essentiel. Ainsi

vous serez purs et irréprochables pour le jour de Christ, 11 remplis du fruit de justice qui vient par

Jésus-Christ à la gloire et à la louange de Dieu.

Voici ce que Paul demande : plus d'amour. Encore plus d'amour. D'ailleurs, il n'indique pas l'objet
de cet amour. Est-ce Dieu, est-ce les autres ? La réponse à cette question est « les 2 bien sûr » ! Plus
nous en savons sur Dieu et plus nous avons de raisons de l'aimer. Et plus nous aimons Dieu, plus
nous voyons le monde avec ses yeux, nous regardons au travers du filtre d'amour de Dieu pour
l'humanité celles et ceux que Dieu nous fait rencontrer.

Connaître Dieu c'est aimer Dieu. Et cela nécessite de passer du temps avec Lui. Par la lecture de la
Bible,  par  la  prière,  par  les  échanges  avec ceux qui  ont  aussi  en  eux le  Saint-Esprit.  Nous ne
pouvons pas proclamer une Bonne Nouvelle dont nous n'avons pas connaissance. Nous ne pouvons
pas parler de quelqu'un que nous ne connaissons pas, car où serait  notre crédibilité ? Les mots
viendraient à nous manquer... Heureusement, dans notre relation à Dieu, le Saint-Esprit est là pour
nous le faire connaître et nous aider également à le faire connaître autour de nous. Nous n'avons
donc aucune excuse pour ne pas participer à la propagation de la Bonne Nouvelle de Jésus-Christ
mort pour nous, ressuscité par Dieu, et qui revient bientôt pour juger le monde. C'est une terrible
nouvelle, nous ne pouvons pas laisser ceux que nous aimons et rencontrons dans l'ignorance. Le
raz-de-marée est là ! L'information c'est le pouvoir, vous avez un pouvoir énorme entre vos mains...

Par ailleurs, cette connaissance de Dieu est vitale. C'est pour cela que Paul prie pour chaque église
dans ce sens. Regardez Éphésiens 1.17 « 17 Je demande que le Dieu de notre Seigneur Jésus-Christ,
le Père qui possède la gloire, vous donne, par son Esprit, sagesse et révélation, pour que vous le
connaissiez; »,  et  encore  Colossiens  1v9 :  « Nous  lui  demandons  qu’il  vous  fasse  connaître
pleinement  sa  volonté,  en  vous  donnant,  par  le  Saint-Esprit,  une  entière  sagesse  et  un  parfait
discernement. » Dieu est la source de la vie. Nous ne vivons pas tant que nous ne connaissons pas
Dieu. Aussi, prions le Saint-Esprit de nous révéler Dieu et Jésus toujours plus chaque jour, afin que
nous puissions à notre tour en témoigner au travail, à la famille, aux amis, aux voisins.

Toutes ces personnes, Dieu les aime car Dieu est la source de l'amour. L'apôtre Jean nous rappelle
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ce que signifie connaître et aimer Dieu en 1 Jean 2v3-5 : « 3 Voici comment nous savons que nous
connaissons Christ: c’est parce que nous obéissons à ses commandements. 4 Si quelqu’un dit: «Je le
connais» sans obéir à ses commandements, c’est un menteur et la vérité n’est pas en lui. 5 Celui qui
observe sa Parole a vraiment pour Dieu un amour parvenu à sa pleine maturité. C’est ainsi que nous
savons que nous sommes unis à lui. »

L'amour que Dieu nous demande d'avoir n'est pas un sentiment, une sensation, une émotion. Cet
amour, le véritable amour, est produit en nous par l'Esprit de Dieu. Il est constant et nous dépasse. Il
y a un mini ras-de-marée en nous, celui de l'amour de Dieu pour nous et pour les autres. Vous savez,
c'est lorsque nous essayons d'aimer par nous-mêmes que nous n'y arrivons justement pas. Il faut
connaître Dieu pour aimer comme Dieu aime. Il faut se laisser transformer par Lui, il faut regarder
Dieu travailler en nous pour nous faire ressembler de plus en plus à son fils Jésus.

Et la ressemblance, ce n'est pas de la théorie. Ça se voit. On doit pouvoir dire de nous : « ah tiens, tu
dois être chrétien toi, car tu es différent, tu agis et penses différemment du monde ». C'est pourquoi
Paul prie que Dieu accorde du discernement aux Philippiens pour ce qui est essentiel. C'est de la
mise en pratique tout simplement. La simple connaissance n'est pas la vraie connaissance. Elle ne
devient réelle que lorsque nous la mettons en pratique. C'est bien beau de dire que je connais Jésus,
mais si je n'agis pas comme Lui, alors c'est que je ne le connais pas ! A l'école, la théorie ne rentre
que lorsque nous faisons la pratique, c'est pourquoi il y a des exercices à faire et des travaux dirigés
ou travaux pratiques... A quand remonte la dernière fois que tu as pu témoigner de l'amour de Dieu à
quelqu'un ?

Nous ne pouvons pas dire à quelqu'un que nous l'aimons, si nous ne lui montrons pas. Nous voulons
des actes plus que des paroles... car nos actions témoigneront bien plus de l'amour de Dieu que nos
simples discussions avec ceux que Dieu nous envoie. C'est le but de notre association Espoir en
Actes !

Toutefois, ce ne sont pas nos actes qui nous justifient, ou qui nous permettent de passer l'éternité
auprès de Dieu. Non, c'est uniquement la grâce de Dieu pour nous. Mais cette grâce ne peut rester
sans effet, comme nous le voyons dans la lettre de  Jacques 2v18 : «  18 Mais quelqu’un dira: «L’un
a la foi, l’autre les actes[a].» Eh bien! Montre-moi ta foi sans les actes, et je te montrerai ma foi par
mes actes. »  Ainsi, au dernier jour, Dieu regardera le sacrifice de son fils pour notre justification, et
il regardera nos actes qui montrent notre foi en Lui, il prendra plaisir à voir tout le travail que Lui a
effectué en nous, car c'est pour Sa gloire et Sa louange que nous agissons, ou devrions-nous dire,
qu'Il agit au travers de nous !

L’œuvre de Dieu en nous et au travers de nous sera regardée au dernier jour, non pas pour nous
glorifier, mais pour rendre gloire et honneur à Dieu. La louange envers Dieu, c'est plus que des
lèvres qui confessent son nom, c'est nos vies en actions, c'est Son amour diffusé au travers de nous,
c'est l'appel par nous de tous ceux que Dieu attire à Lui.

Conclusion

Lorsque je connais une bonne nouvelle et que je ne suis pas égoïste j'ai forcément envie de la
partager. Voici la 1ere bonne nouvelle et la plus importante : Jésus-Christ, le fils de Dieu a donné
librement sa vie pour me sauver de mes péchés, de mon orgueil, de mon égoïsme, pour me rendre
libre et me permettre d'avoir une relation avec Dieu. Cette 1ere bonne nouvelle doit être partagée,
comme elle  m'a  été  partagée.  C'est  l’œuvre  que Dieu  a  commencé en  nous,  nous sommes  ses
témoins, Il ne nous laissera pas seuls, nous pouvons compter sur lui pour nous aider à parler de cette
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bonne nouvelle. Laissons le Saint-Esprit parler au travers de nous, au travers de nos vies, pour
toucher notre entourage.

Voici la 2nde bonne nouvelle qui découle de la 1ere : être sauvé tout seul n'existe pas, nous sommes
une nouvelle famille, un nouveau corps, nous sommes l’Église, le peuple de Dieu ! C'est ensemble
que l’Évangile se vit.  Ainsi nous apprenons à pourvoir aux besoins des uns et  des autres, nous
apprenons  à  nous  pardonner  et  à  demander  pardon.  Et  nous  apprenons  à  défendre  et  affermir
l’Évangile : par nos échanges, par les études bibliques, par nos lectures de la Parole et de bons
livres, par la confiance en le Saint-Esprit, par le soutien financier et dans la prière de ceux qui sont
directement engagés au front.

Enfin, la 3e bonne nouvelle, c'est qu'un jour nous paraîtront devant Dieu, et que seul Christ sera
notre  justice,  l'unique  raison  pour  laquelle  Dieu  nous  mettra  à  ses  côtés  pour  l'éternité.  Nous
pourrons alors voir le fruit qu'il nous aura accordé dans cette vie de service sur terre. Aussi, devons-
nous prier comme Paul de grandir en amour, de Dieu et des autres, en connaissance et intelligence
afin de pouvoir discerner ce qui est essentiel et ne pas nous éparpiller. Être centré sur l’Évangile,
c'est être centré sur Christ, c'est vouloir annoncer Sa bonne nouvelle !
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